
UN drame est survenu ré-cemment dans le chantierforestier de Divanda, pro-priété de la Compagnie desbois du Gabon (CBG) opé-rant dans le départementde Ndolou, dont Mandji estle chef-lieu. En effet, un em-ployé, Carlin Mbadinga, âgéd’une vingtaine d’années, atrouvé la mort au coursd'un abattage d'arbres.Selon des témoins, le jourdu drame, le jeune hommese trouve en brousse avecdes collègues et leur chefd'équipe pour abattre desessences devant servir àrenforcer le stock degrumes de l'entreprise.Pendant la pause de midi,Carlin Mbadinga manifestel'envie de se soulager. Il eninforme son chef, puis sedirige dans les environs dupérimètre où ils exercentleur activité.Derrière lui, le chefd'équipe, à la surprise gé-nérale, entame la chute

d'un arbre à l'aide d'unengin. Malheureusement labille, en tombant, écrase lit-téralement Mbadinga, pen-dant qu'il est en train defaire ses besoins. Ce sontles cris de douleur pousséspar ce dernier qui alerte-ront son entourage qu'undrame vient de se produire.
"Oh ! Il est touché !, auraitdéclaré le chef d'équipe àce moment précis. Lorsqueles camarades de la victimeaccourent, il trouve Mba-dinga coincé sous le troncd'arbre. Ils s'activent aussi-tôt pour l'en dégager, puisle transportent au centremédical de Mandji. Malheu-reusement, le jeunehomme succombera à sesblessures à mi-chemin.Informée de l'affaire, la bri-gade de gendarmerie deMandji a ouvert une en-quête pour déterminer lescirconstances exactes decet accident. Pour com-mencer, le premier suspectdans ce drame, c'est-à-direle chef d'équipe, a été ar-rêté, puis placé en garde àvue dans à la brigade degendarmerie.Ce n'est pas le premier ac-

Un employé de la CBG trouve la mort au cours 
d'un abattage d'arbres
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Il frappe et abuse
sexuellement de sa
femme durant 56 ansUn homme, âgé de 81 ans,a comparu devant le tri-bunal correctionnel deSaint-Brieuc (France)pour avoir battu safemme durant 56 ans. Lavictime a fini par porterplainte en juin 2017 grâceau soutien de sa fille. Lesviolences conjugales ontcommencé après la nais-sance de leur deuxièmeenfant et n'ont jamaiscessé. Elle n'a jamaisvoulu divorcer car elle nevoulait pas séparer lesenfants de leur père. Il larouait de coups de poingrégulièrement et abusaitd'elle sexuellement. Unjour, son mari l'avait prisepar le cou en lui disant:"je vais te finir". Durantl'audience, l'octogénaire anié les faits. Il a étécondamné à huit mois deprison avec sursis et àune interdiction d'appro-cher la victime. Cette der-nière vit aujourd'hui dansun logement d'urgence etsemble désormais heu-reuse : "Je fais du bénévo-
lat, quatre jours par
semaine. J'y trouve beau-
coup de bonheur. J'aime
les gens. Ils me le rendent".
Une octogénaire violée
en pleine rue par un
SDFA Cadillac (France), aprèsavoir passé la soirée chezune amie, une vieilledame, âgée de 81 ans,rentrait chez elle à pieds.Alors qu'elle passait der-rière l'église du village, unhomme s'est jeté sur elleet l'a violée. Grâce à diffé-rents témoignages et à lavidéosurveillance de lacommune, les gendarmesont rapidement identifiéun suspect. Il s'agit d'unSDF, âgé de 57 ans. Il a étéarrêté à Pian-sur-Ga-ronne, à 15 km du lieu del'agression. Lors de soninterpellation, le suspecta percuté au volant de savoiture deux véhicules degendarmerie. Il a étéplacé en garde à vue etdoit prochainement êtredéféré au parquet de Bor-deaux.
Un chauffard renverse

une policière, elle ouvre
le feuUn homme de 19 ans, quiconduisait sans permis, aété blessé par balle sa-medi à Argenteuil(France) par une poli-cière. L'homme venait depercuter celle-ci avec savoiture, en voulant sesoustraire à un contrôle.La fonctionnaire de po-lice, âgée de 29 ans etblessée à la hanche, a étéhospitalisée, tout commele conducteur, touché àl’épaule et au bras. Sesjours ne sont pas en dan-ger.

Faits d’ailleurs
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cident du genre enregistréau sein de de la Compagniedes bois du Gabon. Et pour cause ! Un employé, fraîche-ment embauché, avait péridans les mêmes conditions, il y a trois ans, le jour mêmeoù il commençait son tra-vail.

Une forêt de la société CBG dans la province 
de la Ngounié.
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PLUSIEURS mois aprèsleur mise en détention pré-ventive à la prison centralede Libreville, dans le cadrede l'opération anti corrup-tion baptisée Mamba, lesprésumés auteurs des dé-tournements de denierspublics seront bientôt fixéssur leur sort. Et pour cause! La Cour criminelle spé-ciale (CCS) s'ouvre, jeudiprochain à 9 heures au Pa-lais de justice de Libreville.En application des Articles238 à 249 du Code de pro-cédure pénale.Elle va juger, tous les deuxmois, les fonctionnaires,agents de l'Etat ou des col-lectivités publiques soup-
çonnés de crimes de dé-tournements de denierspublics (Article 141 duCode pénal). L'affaire Mi-nistère public contre BlaiseWada va inaugurer cette

session dont les débats se-ront retransmis en direct àla télévision. Dans deuxmois, le tour reviendra àl'ancien ministre MagloireNgambia d'être dans le

prétoire.Avec l'ouverture de cettesession de la Cour crimi-nelle spéciale va prendrefin la détention provisoireà laquelle sont soumis de-puis des mois plusieurshauts fonctionnaires et mi-nistres, présumés inno-cents, impliqués dans desaffaires supposées decrimes de détournementsde deniers publics qui por-teraient sur des milliardsde francs.Mise en application par leDécret N°00012/PR/MJGSDH du 5janvier 2018, cette juridic-tion a « vocation à juger les
fonctionnaires ou agents de
l’Etat ou des collectivités
publiques, et leurs com-
plices soupçonnés de dé-
tournements ou
soustractions des deniers

publics ou privés supérieurs
à 250 000 francs.»L'opération "mains pro-pres", baptisée Mamba,contre des personnalitésprésumées auteures descrimes de détournementsde deniers publics, ambi-tionne d’assainir les fi-nances publiques et delutter contre la corruption.Les personnalités déjà ar-rêtées dans le cadre decette opération et actuelle-ment en détention préven-tive à la prison centrale deLibreville sont : MagloireNgambia, Etienne Dieu-donné Ngoubou, Paul Ma-pessi, Blaise Wada,Grégoire Bayima, LandryPatrick Oyaya, Léon NdongNteme et d’autres.

Les présumés auteurs de détournements de 
deniers publics au prétoire

Ouverture jeudi prochain au Palais de justice de Libreville de la session
de la Cour criminelle spéciale 
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Blaise Wada sera le premier à passer à la barre
jeudi prochain.
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